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PRÉDICATION Montrouge  mercredi 25 décembre Noël 2019   
Pasteure Laurence Berlot 
 
Deutéronome 30/ 14, 19-20a 
Jean 1/ 1-18 
1 Cor 2/ 1-5 
 
Il y a quelques jours, je discutais avec un jeune qui me disait : « je pensais avant, 
que les pasteurs étaient différents de nous, ils faisaient tout bien puisqu’ils délivrent 
un message d’amour ! ».  
Heureusement, ce jeune s’est rendu compte qu’il n’en était rien.  
 
Cette discussion m’a montré encore une fois que le message de Noël se niche dans 
toute notre vie humaine et notre vie de foi.  
En effet, ce message d’amour que je prêche dimanche après dimanche peut faire 
croire que je le vis parfaitement. Mais il faut sortir de cette illusion. C’est bien parce 
que ce message est extraordinaire et qu’il ne vient pas de moi, que je peux avoir la 
force de le délivrer, malgré le poids de ma vie humaine.  
 
Car je vis ce que chacun vit dans le quotidien, des jours avec et des jours sans. Il y a 
des jours où il fait clair, où les choses sont simples, et d’autres jours où je dois me 
battre contre moi-même, contre des réalités désagréables pour arriver à avancer. Et 
pourtant, une Parole est donnée, elle est à entendre tous les jours, elle est à 
recevoir, elle est à partager, à transmettre. 
 
C’est pour moi la force et le mystère de l’incarnation. Quand j’étais adolescente, 
j’allais au temple de ma ville et parfois j’entendais des prédicateurs laïcs faire le 
culte. J’en retirais toujours quelque chose. Mais un jour, je voyais un prédicateur 
prêcher, il paraissait tellement grave et triste, que je m’interrogeais sur l’appel de 
Dieu. Dieu peut donc appeler toutes sortes de personnes, même celles qu’on n’aurait 
pas choisit soi-même pour un message de joie et d’amour !  
 
Oui, c’est pour moi le mystère de l’amour de Dieu pour nous. Il nous aime tellement, 
nous, tellement imparfaits, que c’est un miracle qu’il nous appelle pour prêcher sa 
Parole !  
 
Sa Parole se fait un chemin en nous, malgré nous. Comme le dit l’apôtre Paul : « ma 
parole et ma prédication n’avaient rien des discours persuasifs de la sagesse mais 
elle était une démonstration faite par la puissance de l’Esprit afin que votre foi ne soit 
pas fondé sur la sagesse des hommes mais sur la puissance de Dieu. ». 
 
Le miracle de Noël, le miracle de l’incarnation, c’est que Dieu vienne habiter nos 
existences par sa Parole, par une parole qui devient un homme, la Parole s’incarne : 
la Parole s’est faite chair et elle a habité parmi nous. Littéralement : « elle a planté sa 
tente parmi nous ».  
 
Dieu se préoccupe tellement de nous, qu’il choisit de nous donner ce qu’il a de plus 
précieux, son Fils, qui incarne cette Parole. Il veut réduire la distance qu’il y a entre 
lui et nous. Pour nous donner une vie qui s’élève vers Dieu, une vie qui goûte déjà la 
beauté du Royaume.  
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A travers les textes de l’ancien testament, on voit bien que tous les conseils donnés 
par les prophètes au peuple pour rester fidèle à Dieu ne fonctionnent pas.  
 
Quand on est parent, on voit bien que ce ne sont pas les injonctions à faire (ou ne 
pas faire) telle ou telle chose qui sont efficaces. Mais c’est par l’exemple, en la 
vivant, qu’un père ou une mère peut montrer la cohérence de sa parole. C’est bien 
pour cela que c’est difficile d’être parents. Parce que la cohérence n’est pas notre 
fort.   
 
Jésus est Fils de Dieu en ceci qu’il a parfaitement vécu la Parole qui lui était donnée 
de transmettre. C’est le seul, l’unique homme dans le monde qui a su, qui a pu, qui 
s’est laissé parfaitement habité par une Parole qui ne venait pas de lui, et qui l’a vécu 
aussi bien dans son corps que dans son esprit. Il a prêché la parole d’amour de 
Dieu, et pour vivre cette cohérence, il a fallu aller jusqu’au bout, jusqu’au rejet de cet 
amour.  
 
Après sa mort et sa résurrection, on parlera d’Esprit Saint. C’est lui qui communique, 
c’est lui qui nous fait découvrir cette Parole qui vient de Dieu.  
« Le Paraclet, l’Esprit saint que le Père enverra en mon nom vous enseignera toute 
choses et vous fera ressouvenir de tout ce que je vous ai dis ».  (Jean 14/ 26)  
 
L’incarnation est souvent synonyme de notre lourdeur humaine. Pour ne pas faire de 
Noël la fête d’un seul jour, nous avons à entendre une Parole qui donne la vie, pour 
tous les jours !  
Et autant, la vie peut paraître légère le jour de Noël, car nous voulons entrevoir que 
le monde peut être plus beau, autant au lendemain de la fête, on doit reprendre le 
chemin du quotidien, pas toujours synonyme de légèreté. Et on oublie Noël. On 
passe à autre chose. 
 
Le verbe s‘est fait chair et il a habité parmi nous. Comment le laissons-nous habiter 
parmi nous ? Comment recevons-nous la présence de Jésus-Christ qu’on ne voit 
plus de nos yeux ? 
 
Noël est un moment où nous mettons en avant cette partie magnifique de la vie qui 
nous est donnée : l’amour que nous nous portons les uns aux autres se manifeste 
par des préparatifs, par des repas festifs, par des cadeaux. Oui, à l’être humain est 
donnée la capacité d’être bon, généreux, joyeux, bienveillant, simple. L’être humain 
est capable de se laisser inspirer, de choisir la vie. Il est capable de voir la lumière et 
de lui dire oui.  
 
Mais nous savons aussi l’envers du décor. De même qu’on doit tenir ensemble la 
mort et la résurrection de Jésus, de même on doit tenir ensemble les côtés 
merveilleux de l’être humain et ses côtés les plus détestables.   
 
Jésus, homme incarné, a vécu la lourdeur humaine. Il a combattu comme nous 
contre des forces contraires. Dans le quotidien, on perçoit parfois qu’il perd patience, 
notamment avec ses disciples, ces douze hommes qui le suivent jour après jour et 
qui ne comprennent rien. Comme nous.  
 
Et pourtant, Dieu nous fait confiance. Il a confiance qu’avec le chemin tracé par 
Jésus nous pouvons nous laisser attirer par la lumière.  
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C’est en tout cas ce à quoi nous sommes appelés. La lumière de Jésus-Christ est 
donnée, est-ce que nous la laissons briller dans notre quotidien ? Est-ce que nous 
nous laissons attirer par elle ? Quel moyen pouvons nous trouver ?  
 
Je vous donne un exemple. Combien de fois dans mon journal favori je lis de bonnes 
nouvelles ! Récemment, il y a eu le récit résumé de la petite fille au napalm. Une 
photo a été prise en 1972, au moment de la guerre du Vietnam, après des 
bombardements de bombes au napalm.  La petite fille courait nue, sur la route, 
hurlant sa douleur. Cette photo avait fait le tour du monde.  
 
Aujourd’hui, Kim Phuc Phan Thi est une femme de 60 ans et elle a écrit son histoire, 
sa conversion, la réconciliation avec son bourreau : « la bombe ne m’a pas tuée. Ce 
qui a failli me tuer, c’était ma haine, ma colère, mon amertume ». Elle est amenée un 
jour à lire le nouveau testament, elle dit : « Cela a bouleversé ma vie et m’a donné la 
force de tout supporter » 
 
Quand je lis un tel récit au cœur de ma vie quotidienne, au milieu des autres 
nouvelles moins réjouissantes, je sais que je suis témoin d’un bout du Royaume de 
Dieu. Et que ma journée va en être ensoleillée. Que la lumière m’est donnée. Oui, 
Dieu continue à agir et à faire des miracles. La foi et la confiance ne sont pas 
seulement une envie humaine, mais une rencontre avec un Dieu qui se fait homme, 
qui se fait proche qui advient, qui s’invite lui-même dans nos vies.  
 
Le désirons-nous ? Nous avons aussi notre part à faire. Choisir la vie, choisir la 
lumière tient aussi à nous. Dieu nous laisse libre de marcher vers la vie ou vers la 
mort, vers la lumière ou les ténèbres et il nous demande de marcher vers la lumière.   
 
Que voulons nous nourrir en nous ? La rancœur et l’amertume devant des situations 
qui nous empoisonnent, ou bien notre désir d’amour et de pardon ? Voulons-nous 
nourrir notre égo ? Ou notre capacité à rester humble ? 
Sommes-nous capables comme cette femme de passer du « pourquoi moi ?», au 
cri : « Dieu, aide-moi, s’il te plait ! » 
 
Dieu est Parole, et avec Jésus, il vient nous parler de vie, de lumière, de vérité, de 
paix, d’amour, d’espérance, de foi. Et comme il vient nous en parler en personne, ce 
ne sont pas que des mots. Sa Parole s’incarne en nous.  
 
Aux moments favorables, au cœur de nos ténèbres,  
la vie prend une densité pleine et belle,  
la lumière nous est soudainement donnée et nous dévoile un chemin,  
la vérité se fait en nous et nous comprenons enfin,  
la paix arrive dans des moments surprenants, et nous permet de reprendre souffle, 
l’amour circule entre Dieu et nous, par des personnes si différentes, et nous donne la 
force d’avancer,  
l’espérance nous rend joyeux, la confiance illumine nos yeux.  
 
Oui, toutes ces choses auxquelles nous croyons à Noël peuvent nous être données 
aujourd’hui, demain, en 2020 et au delà ! 
Dieu nous aime au point de venir le vivre avec nous en Jésus-Christ ! 
Amen  
 


